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BIOGRAPHICAL DATA: HENRY DAVID OWEN 
PRESIDENT'S SPECIAL REPRESENTATIVE FOR 
SUMMIT PREPARATIONS WITH THE PERSONAL 
RANK OF AMBASSADOR 

Born August 26, 1920, in New York City 
Married to Hertha Owen Stockreiter, two children 

Education: School in Switzerland; Brich Wathen (NY) 
1941 - A.B. Harvard University 

Experience: 
1941-1942 Economist, Office of Price Administration 
1942-1946 Lieutenant, u.s. Navy 

1946-1951 State Department: Economist 
1951-1955 State Department: Research and IntelligencE 
1955-1962 State Department: Member of the Policy 

Planning Staff 
1962-1966 State Department: Deputy Counselor and 

Vice Chairman, Policy Planning Council 
1966-1969 State Department: Chairman, Policy Plannin~ 

Council 

1969- The Brookings Institution: Director, 
Foreign Policy Studies 

February 1977 to Present: President's Special 
Representative for Summit Preparations 
with the personal rank of Ambassador. 

Memberships and Professional Organizations: 
Council on Foreign Relations 
Trilateral Commission 

Honors and Awards: 
1962, Received Merit Service Award 

Publications: 
Editor, The Next Phase in Foreign Policy, 1973. 
Co-editor, Setting National Priorities: The Next 

Ten Years . 
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M. David O":'Nen, 
secretaire au FOreign Office, 

devient president en exercice 
duConseil 

A pres Ia mort du secretaire au Foreign 
Office, M. Anthony Crosland, Ia presi­
dence du Conseil de ministres est 
assuree par M. David Owen. C'est le plus 
jeune ministre des affaires etrangeres 
(trente-huit ans) depuis Anthony Eden. 
II etait depuis six mois !'adjoint 
d' Anthony Crosland. M. David Owen est 
medecin (neurologue) de formation, ce 
qui a fait dire plaisamment au journal 
italien "Ia Stampa" : "L'Europe a enfin 
a sa tete un neurologue ! " Avant de de­
venir president du Conseil de ministres, 
M. Owen a mene avec determination les 
negociations avec l'URSS sur Ia peche. 
Dans son premier discours en qualite de 
nouveau ministre britannique des affai­
res ctrangeres (ie 1 er mars 19 77, a Ia 
Chambre des Communes), M. Owen a 
souligne le role benCfique des Institu­
tions europeennes pour Ia Grande­
Bretagne. 

"Depuis 1945, Ia Grande-Bretagne s'est 
volontairement, en commun avec 
d'autres pays, engagee de maniere tou­
jours plus active dans les institutions a 
pouvoir de decision. Cela s'est traduit 
par des compromis, car notre avis ne !'a 
pas toujours emporte. L'effort commun 
a cependant permis de trouver ensemble 
Ia solution de problemes que, livres a 

nous-memes, nous ne serions, tout 
comme d'autres pays, pas parvenus a 
resoudre." 

M. Owen attache une grande importance 
a !'aspect politique de Ia Communaute : 
"L'originalite de Ia Communaute reside 
en ce qu'elle est une institution econo­
mique avec un avenir politique. Elle est 
aussi un rempart solide de Ia democra­
tie. II y a eu des controverses a propos 
de Ia possibilite de s'acheminer vers 
!'unite politique sans progres vers !'unite 
economique et de leurs effets recipro­
ques. L'experience prouve que des pro­
gres sont realisables, meme a des 
rythmes differents, et que les deux 
d om aines n'evolueront pas toujours 
parallel em en t. Les progres politiques et 
economiques sont cependant etroite­
men t lies. Quand on analyse les realisa­
tions des gouvernements nationaux, le 
lien devient evident. De meme, lors­
qu'on mesure les progres realises au sein 
de Ia Communaute, on ne peut s'empe­
cher de constater que Ia raison qui 
pousse les nations economiquement for­
tes a se declarer pretes a venir en aide 
aux membres moins favorises est de 
nature politique. Le facteur determinant 
dans I' Ciargissemen t futur de Ia Com­
munaute est d'ordre politique et non 
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Elections au Parle~ent E ropeen 
M. Colo:rnbo succede aM. Spe:nale 

Chaque nouvelle annee parlementaire 
(elle commence debut mars) voit !'elec­
tion du president du Parlement euro­
peen. Cette annee- Ia derniere avant les 
elections des parlementaires au suffrage 
universe! direct - trois candidats etaient 
en presence a Strasbourg, le 8 mars : 

Ml\1. Emilio Colombo (depute italien, 
membre du groupe democrate-chretien, 
president de la commission politique), 
Georges Spenale (depute franc;;ais, mem­
bre du groupe socialiste, president sor­
tant) et Michael Yeats (senateur irian­
dais, membre du groupe des democrat 
europeens de progres, vice-presid 
sortant). 

C'est M. Colombo qui l'a empo te au 
3eme tour de scrutin. 

l\1. Emilio Colombo, ne en 
depute italien depuis 1946. I a occupe, 
au cours de sa carriere po tique, et a 
plusieurs reprises des 1948 
pastes ministeriels comm 
le commerce exterieur, 1'. 
finances. Il presida le onseil des mi­
nistres italien de 1970 a 972. 

Le president Colom o a ete l'un des 
artisans de la construction europeenne 
de Ia premiere heure. II etait notamment 
ministre de !'agriculture lors de la confe­
rence de Messine qui aboutit a Ia signa­
ture du Traite de Rome le 25 mars 
1957. 

Depuis les elections generales italiennes 
du 20 juin 19 76, M. Colombo est de­
venu membre du Parlement europeen ou 
il a preside la commission politique. 

Prenant pla · au fauteuil presidentiel, 
a tenu a adresser ses remer­

ciements ur Ia confiance qui lui a ete 
accordee dans une periode transitoire 
d'impor ance historique pour le Parle­
ment ropeen. ll a ensuite rendu hom­
mage a !'action du president Spenale, 
qui a confere un nouveau prestige a 
l' semblee et inlassablement oeuvre a 
I' ffirmation de ses pouvoirs de controle 

udgetaire, tout en ne menageant pas 
ses efforts pour qu'elle soit elue au suf­
frage universe! au printemps de 19 7 8. 
Le president Colombo a alors emis quel­
ques reflexions sur Ia construction euro­
peenne dont, au cours des vingt der­
nieres annees, le Parlement sut etre Ia 
conscience. II a insiste sur Ia necessite de 
solliciter Ia contribution des jeunes. 

Par ailleurs, le president a souligne les 
liens etroits entre Ia Communaute et 
I' Amerique du Nord, determines par des 
ideaux et interets communs, qui sont 
appeles a transcender les difficultes exis­
tantes. "L'ideal communautaire est un 
ideal ouvert" : il faut confirmer ses 
ambitions mediterraneennes - Ia demo­
cratic en tirera profit-, poursuivre 
l'ouverture vers !'Afrique, relancer 
!'action en Amerique latine. Cette vo­
lonte de rencontre, conclu t le president 
Colombo, doit se traduire par !'elabora­
tion d'une politique exterieure com­
mune. 

Le president Colombo a ensuite rec:;u les 
felicitations, au nom de Ia Commission, 
du president Ortoli, qui a egalement 
tenu a rendre hommage a !'action du 
president Spenale. 

(Source: P.E. "le Point de Ia session". 
DC de l'in(o;malion et des rclatioHS jm!Jliques) 
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M. David Owen. 

economique- notamment dans les nego­
ciations avec Ia Grece, les discussions 
avec le Portugal et peut-etre ulterieure­
men t avec l'Espagne." 

Sur le plan economique : "Au cours des 
cinq prochaines annees, Ia Communaute 
devra systematiquement s'occuper du 
probleme des divergences economiques 
entre Etats membres. Le besoin Je plus 
pressant est le retablissement de Ia crois­
sance economique de Ia Communaute, 
de maniere a rendre possible Ia creation 
des fondements prealables necessaires a 
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I' elaboration de politiques efficaces, 
favorisant Ia convergence. Nous pou­
vons, et nous devons, continuer a pro­
gresser vers !'unite politique, car il ne 
fait pas de doute que si les divergences 
actuelles des tendances economiques 
s'accentuaient, elles constitueraient, a 
elles seules, une serieuse menace pour Ia 
cohesion de Ia Communaute. 

La Communaute doit, si elle veut trou­
ver un plus grand appui aupres du pu­
blic, devenir plus etroitemen t associee a 
notre vie de tous les jours. En agissant 
dans le cadre de Ia Communaute, pour 
appuyer et completer les efforts natio­
naux vers le retablissement de Ia crois­
sance et dans leur lutte contre !'inflation 
et le ch6mage, nous pouvons en faire un 
instrument de stabilite economique et 
social e." 

Au sujet des elections du Parlement 
europeen : "Je reconnais que les opi­
nions varient sur ce point, mais si des 
elections directes doivent apporter une 
contribution effective, il faut que le 
systeme electoral adopte en Grande­
Bretagne, tout comme dans les autres 
Etats membres, soit convaincant et reel­
Jement representatif. C'est dans cet 
esprit que le gouvernement et les autres 
Etats membres ont sincerement !'inten­
tion de faire tout ce qui est en leur pou­
voir pour s'en tenir a Ia date de mai ou 
juin 1978." 

(Source :Service de presse de 
l'Ambassade britannique) 
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J:Xen1e prix 

des CoD1n1u:n.autes europee:n.:n.es 

Le 18 fevrier, lors de la remise des medailles. 
De g. a d. : M. Carl, le President Jenkins, M. Rochebiliere £>t M. De Grauwe. 

Trois theses de doctorat viennent d'obte­
nir le IXeme prix des Communautes 
europeennes. Elles portent toutes trois 
sur des sujets de grande actualite : 

- Les roles :·espectifs de Ia Commission 
et du Conseil des Communautes euro­

peennes dans le domaine des relations 
exterieures de Ia Communaute euro­
peenne, et les glissements de compe­
tences intervenus en cette matiere­
these de droit de M. Michael H. Carl, de 
I' u ni versite de Fribourg (Breisgau) : 
''Die Kompetenzverschiebungen zwi­
schen Kommission und Rat der EWG 
auf dem Gebiet der Aussenbeziehurgen". 

- L'interdependance des politiques 
monetaires europeennes, demontrant 

l'impossibilite d'une stabilisation des 
taux de change intra-europeens sans col­
laboration entre les E tats europeens 

voire meme sans integration au niveau 
europeen - these que M. Paul D. 
Grauwe, de Ia Katholieke Universitei _ 
Leuven, a soutenue a Ia John Hopkins 
University : "The Interaction of Monet-
ary Policies in a Group of European 
Countries". 

- Les transferts et solidarites nouvelles 
qu'implique le budget des Commu­

nautes europeennes, et dont !'auteur, M. 
Christian Rochebiliere, de l'universite de 
Paris I, analyse les effets en termes poli­
tiques : "Budget des Communautes et 
integration europeenne' '. 

Chacun des trois laureats a re<;u une 
dotation de 150.000 FB et une "me­
daille" qui lui a etc remise solennelle­
ment, au nom de Ia Commission, par le 
president] enkins. • 


